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LE CIMETIÈRE DANS SON ENVIRONNEMENT

Ce cimetière se trouve au cœur de la ville de Nanterre, à proximité de la 
mairie. Le réseau des équipements dans lequel il s’insère concerne des 
échelles globales à locales. Le cimetière est implanté au sud de réseaux 
routiers (A14, RN186, etc.) et de faisceaux ferrés (gare Saint-Lazare). Il 
est proche de la rocade (RD131) qui relie La Garenne-Colombes et Cour-
bevoie à Rueil-Malmaison, et à proximité du parc départemental André-
Malraux, du théâtre des Amandiers et d’équipements sportifs en plein air 
et couverts. Il se trouve à la transition entre des tissus pavillonnaires et 
de grands ensembles généreusement plantés. La cité Marcellin-Berthelot 
est notamment visible depuis l’intérieur du cimetière. Le centre hospitalier 
Théophile-Roussel est proche également (équipement multisite).

Il couvre les deux tiers d’un îlot principalement occupé par le collège
Victor-Hugo et un équipement sportif qui occupe toute la limite ouest du 
cimetière. Cette dernière est bien traitée. Bien qu’il s’agisse d’une palis-
sade en béton, le doublement de haies et d’arbres d’alignement de part et 
d’autre confère une réelle qualité à cette limite.

Les clôtures de ce cimetière sont très variées. Dans l’ensemble, leur trai-
tement offre un rapport à la ville satisfaisant du fait des plantations exté-
rieures (arbres d’alignement, bosquets…). Toutefois, une certaine austéri-
té se dégage des longs linéaires de clôtures. De part et d’autre de l’entrée 
principale et à l’est, de beaux murs de pierre sont quasiment ininterrom-
pus sur près 150 à 200 m. Dans la partie nord du cimetière, les palissades 
de béton ajourées en partie haute présentent la même monotonie.

Cimetière communal de Nanterre centre

Les 88 300 habitants de Nanterre disposent de deux cimetières communaux, le cimetière Communal du Centre 
et le cimetière communal du parc du Mont-Valérien. Notons que cette commune accueille également un cime-
tière désaffecté et trois cimetières d’autres communes.
La commune de Nanterre est située dans la zone dense et l’infl uence directe de Paris et dans le périmètre de 
La Défense. Elle présente une densité humaine de 262,0 personnes/hectare, supérieure à la moyenne des trois 
départements de petite couronne (224,3), en raison essentiellement d’une densité d’emplois supérieure à la 
moyenne (91,3 emplois salariés/hectare contre 54,1).
La structure par âge de la population de Nanterre a un profi l plus proche de celle de Seine-Saint-Denis que des 
Hauts-de-Seine. La population jeune (moins de 20 ans) est particulièrement présente dans la commune : 28 %, 
soit un peu moins qu’en Seine-Saint-Denis (29 %) mais plus que dans les Hauts-de-Seine (25 %). À l’autre 
extrémité, le poids des 60 ans et plus (12 %) est bien moins important que ceux observés en Seine-Saint-Denis 
(14 %) et dans les Hauts-de-Seine (17 %).
La part des 60 ans et plus est en légère baisse en 2006 par rapport à 1999 (-0,2 point), à l’inverse de la tendance 
observée en Ile-de-France (+0,7 point).
L’activité du cimetière entre 2003 et 2008 n’est renseignée que très partiellement puisque seules les inhumations 
de cercueils sont indiquées. Le nombre annuel de décès de résidents semble en légère augmentation variant de 
461 en 2003 à 531 en 2008. Le nombre d’inhumations en cercueils varie de 197 en 2008 à 235 en 2005.
Ce cimetière compte 9 998 emplacements, dont 1 785 disponibles, répartis sur une surface de 4,4 ha.
Les pratiques d’inhumation observées entre 2003 et 2008 n’ont pas été indiquées.

Le cimetière du centre a été créé en 1876. Il fait partie des 67 % des cimetières membres du Sifurep construits 
avant 1900. Il a bénéfi cié d’une extension en 1959.

Il est géré par les Services de l’État Civil, des Espaces Verts, de la Voirie et des Affaires Générales comme dans 
18 % des cas.



Le cimetière dispose de trois accès répartis sur trois façades permettant 
une bonne accessibilité du site en période exceptionnelle. Le reste de 
l’année, seule l’entrée principale située au sud, rue de Courbevoie, est ou-
verte. À l’ouest de cette entrée sont implantés des commerces funéraires.

ORGANISATION ET AMÉNAGEMENT GÉNÉRAL 
DU CIMETIÈRE

Le cimetière communal de Nanterre centre est composé d’une seule en-
tité en forme de trapèze. Sa composition est très fortement structurée par 
une grille orthogonale.

La séquence d’entrée est marquée par deux élégants pavillons, probable-
ment de la fi n du XIXe siècle.
Passé une grille à claire-voie, le seuil est marqué par un dallage au croi-
sement de deux voies circulées. La voie qui prolonge l’axe de l’entrée est 
bordée d’arbres d’alignement bien taillés.

Le réseau de desserte intérieur s’appuie sur une grille régulière qui déli-
mite une quinzaine de divisions de tailles variables. Des divisions étroites 
longent l’ensemble des limites. À l’ouest de l’entrée, une étroite division 
traverse également le cimetière dans toute sa profondeur.

Le cimetière se développe sur un seul plateau à dominante végétale, du 
fait que la majeure partie des allées, à l’exception de celle du sud, est 
bordée d’arbres d’alignements (quatre voies transversales et deux longitu-
dinales). Cette trame végétale, propice au recueillement, rappelle le pay-
sage de certains cimetières parisiens. Le paysage intérieur de la nécro-
pole est donc perçu à travers le rythme des troncs d’arbres et le rideau de 
leur feuillage qui cadre le ciel aussi bien que le paysage urbain extérieur.

Il existe une grande diversité de nature de sols (bitume, sable et graviers). 
Dans l’ensemble du cimetière, les voies circulées sont recouvertes de bi-
tume. Les trottoirs et les allées secondaires sont pour la plupart compo-
sées de stabilisé et de graviers. Bien que la grande majorité du site soit 
imperméable, il existe donc une part de sol potentiellement perméable. 
Cela est également dû au fait que les parties de divisions inoccupées sont 
laissées en pleine terre.

En matière de gestion durable, le cimetière du centre a réglementé l’usage 
des produits phytosanitaires comme pour 80 % des cimetières enquêtés. 
Il dispose également d’une aire de recyclage des déchets.

Le site est contraint par la présence de roches en sous-sol.

Des vols sur les concessions ont été signalés comme dans 85 % de l’en-
semble des cimetières (avec ou sans gardien).



OFFRE D’ÉQUIPEMENTS ET SÉPULTURES

En moyenne, les cimetières étudiés disposent de 3 à 4 équipements diffé-
rents sur les 12 proposés. Le cimetière du centre en propose 3 : columba-
rium, ossuaire, carré militaire.

À ce jour, il n’y a pas de jardin du souvenir, mais des travaux sont prévus 
pour respecter la nouvelle législation.

Le cimetière propose divers services aux visiteurs (points d’eau, bancs) 
et des aires de services. Il est également accessible aux voitures particu-
lières et aux deux roues.

Deux aires de service se trouvent au centre des clôtures ouest et est du 
cimetière. Une aire de recyclage des déchets est implantée à l’angle nord-
est du cimetière.

Pavillon d’entrée
Deux pavillons d’entrée bordent l’entrée principale qui se fait par le sud 
du cimetière. Simples et élégants, ils n’imposent pas une monumentalité 
excessive.

Bancs et fontaines
Des bancs en bois de qualité sont implantés à différentes intersections 
du cimetière. Les fontaines sont bien réparties et d’un dessin simple mais 
élégant. Comme dans la majorité des cas, de grands bacs poubelles de 
plastique marron altèrent la perception des lieux.

Espace cinéraire
L’offre cinéraire est répartie sur les deux cimetières de Nanterre. Les ca-
vurnes sont situés dans le cimetière du Mont-Valérien, les columbariums 
dans celui du centre. Aucun de ces cimetières ne dispose de jardin du 
souvenir.

Depuis l’an 2000, l’offre de columbariums se déploie le long de la clôture 
est du cimetière. Des cases se superposent sur trois rangées selon un 
système qui paraît satisfaisant en termes de densité. Actuellement com-
posé de 144 emplacements occupés à 50 %, ce columbarium pourra être 
étendu en ajoutant des rangées supplémentaires en hauteur. Les ban-
deaux placés devant les cases génèrent des contraintes d’entretien (ob-
jets funéraires qui s’envolent).

La réalisation de ce columbarium a été l’occasion de réaménager le mur 
d’enceinte. Un système de câbles tendus en partie haute du mur doit per-
mettre à la végétation de se développer.



Ossuaire
Le cimetière dispose de deux ossuaires qui n’ont pas été identifi és sur 
place.

Carrés militaires
Le cimetière abrite, pratiquement au centre du site, un carré militaire très 
minéral, comme dans la majorité des cas visités. Ses allées composées 
de gravillons permettent de circuler entre les semelles des sépultures, 
elles-mêmes couvertes de gravillons et dotées d’élégantes stèles rectan-
gulaires.

Carrés des anges
Bien que non signalés dans l’enquête, plusieurs petits regroupements de 
sépultures d’enfants ont été identifi és. Ces sépultures de qualité sont im-
plantées dans une division au sol en stabilisé.

Divisions et concessions
Ce cimetière a plus de 17 % d’emplacements disponibles ce qui le distin-
gue de la majorité des cimetières enquêtés (50 cimetières ayant moins de 
10 % de concessions disponibles).

Le cimetière du centre a des concessions perpétuelles mais il n’est pas 
prévu d’en créer de nouvelles. La suppression de ce régime est souhaitée 
tout comme dans 72 % des cimetières enquêtés. Il dispose également de 
concessions centenaires, cinquantenaires et trentenaires pour lesquelles 
il n’est pas envisagé d’en créer de nouvelles. Seule la création de nou-
velles concessions décennales semble être prévue.

Lors des visites de site, certaines sépultures bloquant l’accès de certaines 
allées ont été remarquées. Elles témoignent sans doute d’une forte den-
sifi cation par le passé.

Par ailleurs, le cimetière propose la possibilité d’inhumations en terrain 
commun (comme 54 % des cimetières).

Comme pour 65 % des cimetières enquêtés les restes exhumés ne sont 
pas incinérés.

Tout comme 88 % des cimetières, les tarifs sont actualisés chaque année 
mais la revente de concessions avec monuments anciens n’est pas prati-
quée, comme pour 93 % des cimetières.

En cas de risque, le cimetière ne dispose d’aucun emplacement ni de 
réserve pour les décès dus à la canicule ou aux épidémies

Un carré musulman a été créé en 2009, il complète celui du Mont-Valérien 
qui est aujourd’hui saturé. Aucun carré israélite n’a été signalé. Sur l’en-
semble des cimetières, 1/3 ont un carré israélite et 1/4 un carré musulman.



ENJEUX

Des travaux sont prévus en 2010 sur l’espace cinéraire pour répondre à 
la demande de la population et notamment pour pallier, d’ici au 1er janvier 
2013, le manque de jardin du souvenir.

Le carré militaire très minéral pourrait faire l’objet d’un projet d’engazon-
nement. L’exemple du cimetière ancien de Romainville semble tout à fait 
transposable. Des stèles identiques à celles de ce cimetière sont dispo-
sées dans une division entièrement engazonnée. Les cimetières de Le-
vallois-Perret et d’Issy-les-Moulineaux sont également remarquables à cet 
égard.

Des arbres d’alignement pourraient être plantés le long de l’allée sud du 
cimetière. La vision d’un seul tenant sur les divisions de grande dimension 
serait ainsi atténuée. Le paysage intérieur du cimetière serait aussi moins 
impacté par la vision des bâtis hauts environnants.

La clôture est, longue d’environ 200 m, pourrait accueillir des plantations 
entre les sépultures et le mur de pierre. Cette végétation intérieure ferait 
écho aux généreuses plantations qui se trouvent le long du boulevard Ho-
noré-de-Balzac. Un complément de l’offre cinéraire pourrait y être associé.

De vastes emprises de divisions restées inoccupées offrent la possibilité 
d’étendre les plantations au-delà des seules allées. Une nouvelle offre 
funéraire ou cinéraire pourrait s’y développer.
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Contexte général

GESTIONNAIRES
Services municipaux intervenants dans la gestion

Détails
Espaces verts/
Environnement
Etat civil

Voirie

Affaires générales

Délégation de service public

Autre (préciser)

Situation, enjeux urbains et
d’aménagement des cimetières
du SIFUREP

RER/
Transilien

Métro/
Tram

Bus

RER A

159, 358, 304, 357,559, 160

SUPERFICIE
Totale du cimetière (ha)

Territoire communal (ha)

Part de la superficie communale
occupée par le cimetière en %

 4,34

1 222,72

HORAIRES

ETE
HIVER

08H00

TRANSPORTS EN COMMUN - ACCESSIBILITE
Aire de desserte de 600m

Ouvertures Fermetures

ACCES
Gardiens Entrées  3

Principale Exceptionnelle CondamnéeSecondaire Service
111 Rue Courbevoie

Nanterre Communal 
du Centre 92

DATES: Création: Extension(s):1876 1959

1
Rue Courbevoie

Rue Marcelin Berthelot

08H00
08H00 08H00

08H00
08H00

18H00
17H30

18H00
17H30

18H00
17H30

Oui Non NSP

Dimanche DimancheSamedi Samedi

Exceptionnel
HIVER 18H0008H00

 0,36



Densité cumulée de population et d'emplois salariés 1999 et 2004

Sources:
Ilots et équipements APUR
Recensement de la population 1999 (INSEE)
CLAP 2004

Gestion prévisionnelle
NOMBRE D'HABITANTS (Recensement de la Population 2006): 88 316

PYRAMIDE DES AGES

Densité de l'activité du cimetière: Nombre d'inhumations
de cercueils à l'hectare

OFFRE FUNERAIRE
Nombre d'équipements dans le cimetière
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ACTIVITE DU CIMETIERE
Nombre d'inhumations et de dispersions de cendres dans le cimetière
rapporté au nombre de décès domiciliés sur le territoire communal

2000
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00000120012 0

 50

0 630 Mètres

Communal 
du Centre

Nanterre
Situation, enjeux urbains et
d’aménagement des cimetières
du SIFUREP

 92



Gestion prévisionnelle

Nombre et typologie de 2003 à 2008 Répartition (moyenne 2003-2008)
EFFECTIFS D'INHUMATIONS ET DE DISPERSIONS

PRATIQUES D'INHUMATION ET DE
DISPERSION ENTRE 2003 ET 2008
Part respective d'inhumations de cercueils
en caveau et en pleine terre de 2003 à 2008    

Part respective de crémations et la part
de cercueils de 2003 à 2008                       

Part respective d'inhumations d'urnes et la part
de dispersions de cendres de 2003 à 2008

EVOLUTION DU NOMBRE DES REPRISES
ENTRE 2003 ET 2008

Communal du Centre

SUPERFICIE DU CIMETIERE ET
DENSITE DES CONCESSIONS

Moyenne des 
28 cimetières

Superficie (en ha)
Densité 2 302

 4,34 4,20
1771,10

DUREE DES SEPULTURES

9998
1785

nombre 
d'emplacements
dont disponibles

inhumation en
terrain commun 10 ans 30 ans 50 ans perpétuelles Total emplacements

existence

concessions

création(s)
suppression(s)

Communal 
du Centre

Situation, enjeux urbains et
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Autres



Sources : APUR, Photo infrarouge MNE - MNT - 2008 - (c) : InterAtlas

Environnement

récupération des eaux pluviales
réduction des surfaces
imperméabilisées
traitement des déchets végétaux
traitement des autres déchets
recyclables
traitement des autres déchets non
recyclables
réglementation sur l'usage des
produits phytosanitaires
autre

service
municipal nature coût annuel

Prestations
externalisation

Arbres
(nbre)

Nombre
existant

Arbustes
(m2)
Pelouses
(m2)
Fleurs (m2)

Surface
existante

(m2)
Nombre

programmé
Surface

programmée
(m2)

PLANTATIONS CONTRAINTES GEOLOGIQUES

GESTION DURABLE DU CIMETIERE

STRATES VEGETALES

environnementcimetière aire observée
surface totale en (ha)
surface du végétal en (ha)

eaux
carrières
roches
sols pollués

si oui de quelle nature?

PART DU VEGETAL
 4.34
 0.77

 95.73
 37.75

 100.07
 38.52

0
0
0

0
0
0
30

313

désherbant

0 140 Mètres

Part de la végétation
dans l'aire observée

Part de la surface
plantée

Part des strates
du végétal

HAUTEURS DE LA VEGETATION PUBLIC / PRIVE
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CLÔTURES ET ACCÈS

Types de clôtures :
grillage

grille

mur en béton

mur en pierre

! ! palissade en béton

palissade en bois

Hauteurs de la végétation :
En mètres :

Types d'accès  :
accès véhicule service
accès véhicule public
accès piéton service
accès piéton public (principal et secondaire)

emprise des bâtimentsdans le cimetière

Sources : APUR, Photo infrarouge - MNE - MNT - 2008 - (c) : InterAtlas 0 60 Mètres

accès condamné

mur en béton avec vue

! ! palissade en  béton avec vue

moins de 1
de 1à 5
de 5 à 10 
plus de 10

Situation, enjeux urbains et
d’aménagement des cimetières
du SIFUREP



Environnement
Communal 
du Centre

Nanterre

NATURE DU SOL

Sources : APUR, Photo infrarouge MNE - MNT - 2008 - (c) : InterAtlas

Cimetière
Types de nature du sol :

eau
asphalte, enrobé, béton
dalle, pavé
division imperméable
sable, gravier, stabilisé
nouvelle plantation
pelouse
végétation basse, couvre-sol
végétation arbustive

Aire observée

Fonctions dominantes des bâtiments :
logement pavillonaire
logement immeuble bas
logement grands ensembles
bâtiment divers ( local technique...)
bâtiment commercial
équipement public
hôtel
activité industrielle, usine

courbes de niveau

végétation
sol perméable
sol imperméable
bâtiment

eau

0 90 Mètres
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Cimetière
Environnement

REPARTITION DES TEMPERATURES
Maximum MoyenneMinimum

 26.17
 26.59 31.00 23.50

Sources : APUR,  thermographie LANDSAT - août 2000 , photo aérienne 2008 (c)  InterAtlas 0 20 Mètres

Environnement
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Températures :
25°C 19°C36°C

TEMPERATURES DANS LES CIMETIERES ET LEUR ENVIRONNEMENT



Situation, enjeux urbains
et d’aménagement des cimetières
du SIFUREP

Patrimoine

Communal
du Centre

Nanterre
92

DESCRIPTION

Les structures du cimetière
Partiellement en pierre, les deux bâtiments de service présentent un in-
térêt patrimonial faible, mais la structure et la simplicité du dessin sont en 
harmonie avec la dimension de ce qui a été le cimetière d’un petit village. 
L’entrée, constituée d’une simple grille en métal et d’une petite porte laté-
rale, offre une très belle perspective sur l’allée centrale, délimitée sur les 
deux côtés par des arbres de haute tige dont le feuillage est taillé de façon 
géométrique.

Distribution
Le peu de monuments à valeur patrimoniale, en particulier des XIXe et 
début XXe siècle, sont distribués de façon non homogène surtout le long 
des allées principales et secondaires traversant le cimetière.

Monuments collectifs
Le monument aux morts de la guerre 1870-1871, un petit obélisque sur 
piédestal, présente, au-delà de sa valeur historique, une très faible valeur 
patrimoniale.

Patrimoine 
ancien dense

Patrimoine 
ancien diffus

Monuments 
collectifs

Patrimoine 
contemporain
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Ancien ● ●
Le cimetière présente une faible quantité de mo-
numents anciens qui ont en général une faible 
originalité dans leur type et dans leur forme, 
mais sont très homogènes dans les matériaux.

Ancien exceptionnel ●
Quelques monuments anciens présentent une 
certaine valeur dans leur facture. Composée de 
blocs travaillés de façon à rappeler la pierre na-
turelle, la stèle de la tombe Garçon est décorée 
d’une petite couronne et d’un délicat relief végé-
tal extrêmement original par la naïveté de son 
dessin. La stèle Eddy est constituée d’une struc-
ture verticale qui à la base représente le phare 
d’Eddystone, près des Cornouailles (R-U). Se 
développant en hauteur, il se métamorphose en 
colonne surmontée par un chapiteau corinthien 
et décorée par une croix. À signaler aussi les 
tombes Vauge-Servais, Hazebroucq et Mayer.

Contemporain ●
Les tombeaux contemporains occupent la 
presque totalité de l’espace funéraire. Au-delà 
de quelques exemples de « l’art industriel » 
des années 1940-1970, aucun monument ne 
s’illustre par son originalité. La seule exception 
semble être la stèle Malnati.

Contemporain exceptionnel

Garçon

Malnati

Eddy Mayer

Présence du patrimoine ● très bas ● ● bas ● ● ● moyen ● ● ● ● élevé  ● ● ● ● ● très élevé
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Monuments privés
Le cimetière est presque totalement occupé par des monuments récents, 
sans aucune valeur patrimoniale.

Les monuments anciens refl ètent seulement certains types des XIXe et dé-
but du XXe siècles : hautes dalles à double pan ou ornées d’une croix en 
relief, en avant ou non d’une stèle. Cette dernière est souvent constituée 
d’une croix sur une base, mais parfois il y a des formes architecturées. 
Dans certains cas, la stèle est remplacée par une petite colonne brisée, 
parfois décorée, sur une base.

Les coffres hauts sont presque absents. Les chapelles (moins d’une di-
zaine) présentent un intérêt patrimonial moyen. Si elles ne portent pas la 
trace de vitraux intéressants, elles ont conservé leurs portes parmi les-
quelles celle de la chapelle Robin-Vinck qui est de grande valeur.

Rare est le mobilier en métal : quelques clôtures à pilastres et chaînes, 
quelques jardinières et de rares éléments décoratifs en bronze. En re-
vanche, les superstructures porte-couronnes semblent être totalement 
absentes. Les éléments en grès et en céramique sont peu fréquents et 
leur valeur patrimoniale est très basse. Il en est de même pour les photos 
sur émail. Quelques petites statues de valeur moyenne sont présentes.

ÉTAT DE CONSERVATION
La plupart des monuments sont bien conservés, en particulier les cha-
pelles. En effet, on relève seulement de rares cas avec des parties cas-
sées. Même les tombeaux de la production sérielle en granito des années 
1940-1970 semblent être en bon état.
Les éléments du mobilier, lorsqu’ils sont présents, sont dans un bon état 
de conservation.
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Typologie
État de conservation

Très bon Bon Moyen Mauvais 
état

Très 
mauvais 

état

Chapelles et édicules ● ●   

Coffres hauts et sarcophages  ●   

Dalles et stèles  ● ● ●   

Obélisques et colonnes monumentales  ●   

Monuments complexes    

Éléments du monument 
et arts appliqués

État de conservation

Très bon Bon Moyen Mauvais 
état

Très 
mauvais 

état
Groupes sculptés et statues en pierre, 
métal ou terre cuite  ●   

Torses et bustes en pierre, métal ou terre cuite     

Reliefs, protomés, portraits en pierre, 
métal ou terre cuite  ●  

Supports verticaux et clôtures en métal  ● ●  

Plaques et autres éléments en métal  ●   

Fleurs et couronnes en céramique  ● ●   

Éléments décoratifs en terre cuite, biscuit et grès  ●    

Vases et fl orifères en métal, verre, céramique  ● ●  

Vitraux    

Photos  ●   

Exemples ● peu intéressants ● intéressants ● très remarquables

Présence du patrimoine ● très bas ● ● bas ● ● ● moyen ● ● ● ● élevé  ● ● ● ● ● très élevé
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Légendes

Les hauteurs de la végétation public/privé

Densité cumulée de population 
et d'emplois salariés 1999 et 2004

Hauteur de la végétation dans les voies publiques, les infrastructures 
de transport, les terrains de sport, les cimetières, les jardins publics, 
les espaces de loisirs de plein air :

Hauteur de la végétation hors des voies publiques, des infrastructures 
de transport, des terrains de sport, des cimetières, des jardins publics, 
des espaces de loisirs de plein air :

moins de 1 m
de 1 à 5 m
de 5 à 10 m
plus de 10 m

moins de 1 m
de 1 à 5 m
de 5 à 10 m
plus de 10 m

emprises d’équipements
voies

moins de 10
de 10 à 50
de 50 à 100
de 100 à 200
plus de 200

îlot de voirie planté, talus
réseau ferroviaire

Personnes/hectare
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